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Travaux
Du lundi 22 octobre au vendredi 9 novembre, des réfections de
chaussées seront entreprises à Montbéliard, ce qui a engendrer dans
certaines rues des modifications de stationnement et de circulation

Rue Pardonnet : circulation interdite, à l’exception des riverains, entre
la rue des Vergers et la rue Gustave-Ulmann. Les véhicules en
provenance du faubourg de Besançon seront déviés par la rue des
Vergers et ceux en provenance de la Citadelle seront déviés par la rue
Ulmann en direction du Bois-Bourgeois.

Rue Gustave-Ulman : la circulation sera interdite, à l’exception des
riverains, entre la rue Pardonnet la rue Paul-Pesty. Les véhicules en
provenance de la rue Pardonnet seront déviés en direction du fau-
bourg de Besançon ou de la Citadelle, ceux en provenance de la rue
Pardonnet depuis le faubourg de Besançon, seront déviés par la rue
Pardonnet en direction de la Citadelle et ceux en provenance de la rue
Paul-Pesty, seront déviés en direction de la rue du Bois-Bourgeois ou
de la Citadelle.

Rue Joseph-Rossel : interdiction de circuler, à l’exception des riverains.
Les véhicules en provenance de la rue Pardonnet seront déviés en
direction du faubourg de Besançon ou de la Citadelle, ceux en
provenance du chemin du Poëlon seront déviés en direction de la rue
des Miches et ceux en provenance de la rue du Bois-Bourgeois, seront
déviés en direction du centre-ville ou de la Citadelle.

Rue Jules-Grosjean : les voies de circulation seront successivement
neutralisées par demi-chaussée, entre la route d’Allondans et la
propriété n°36.

Carrefour giratoire de la rue Pesty : la circulation sera interdite, au
droit de la rue Alexandre-Ribot. La circulation s’effectuera dans les
deux sens sur la partie du tronçon restante. Les véhicules en provenan-
ce de la rue Ribot seront déviés en direction de la rue Fernand-Buis-
son, ceux en provenance de la rue Paul-Elie-Dubois ou de la rue du
Bois-Bourgeois, seront déviés e par la rue du Colonel-Desazars-de-
Montgailhard et ceux en provenance du Bois-Bourgeois (côté Citadel-
le) seront déviés en direction du centre-ville ou de la rue De-
Montgailhard.

Boulevard Jacques Frédéric-Ferrand : une voie de circulation sera
neutralisée entre la rue de Ferrette et la propriété n°4, voie de droite
dans ce sens.

Rue des Chars.- Une voie de circulation sera neutralisée entre la route
d’Allondans et la rue des Clématites, voie de droite dans ce sens.

Rue Corneille.- La circulation y sera interdite, à l’exception des rive-
rains. Les véhicules en provenance de la rue Boileau seront déviés en
direction du boulevard Victor-Hugo ou en direction de la rue Frédéric-
Thourot ; ceux en provenance du boulevard Victor-Hugo seront déviés
en direction de la rue Thourot et eux en provenance de la rue Thourot
seront déviés en direction du boulevard Victor-Hugo.

Rue Linné.- Interdiction de circuler, à l’exception des riverains, entre la
rue de la Vouivre et le chemin des Gros-Arbres. Les véhicules en
provenance de la rue de la Vouivre seront déviés en direction de la rue
de la Come-aux-Biches ou en direction de la rue des Batteries-du-Parc,
ceux en provenance de la rue Lamarck seront déviés par la rue Linné
en direction de la rue des Batteries-du-Parc. Les arrêts-bus « Cimetière
du Haut » seront provisoirement déplacés.

Rue Guynemer.- Circulation interdite, à l’exception des riverains, entre
la rue du Bannot et la rue du Bois-Bourgeois. Les véhicules en
provenance de la rue du Bannot seront déviés en direction de la rue
des Huisselets et ceux en provenance de la rue Guynemer seront
autorisés à circuler rue du Bannot en direction de la rue des Huisse-
lets.

Avenue des Alliés.- Lundi 22 octobre : une voie de circulation sera
neutralisée, à hauteur du chantier de l’hôtel Ibis Styles, voie de gauche
dans le sens de circulation.

En bref

Les anciens collaborateurs des fi-
liales Peugeot de Belfort et de
Montbéliard se sont retrouvés ré-
cemment pour passer un bon
moment de convivialité à l’auber-
ge du Lochberg dans la vallée de
Masevaux. C’est une soixantaine
de retraités, qui se sont rendus à
cet endroit magnifique, à l’invita-
tion de Christian Jeanmeure, pré-
sident de l’association. Le soleil
aidant, certains courageux ont
parcouru les derniers kilomètres
à pieds, en admirant les animaux
dans les pâtures, une bonne par-
tie de ceux-ci servant à confec-
tionner les repas, alors que les
autres ont accédé à l’auberge en

voiture. Une excellente ambiance
a régné à l’apéritif comme tout au
long du repas durant lequel les
convives ont pu déguster une
bonne soupe suivi d’un fromage
de tête en gelée, d’un boudin à la
compote de pomme chaude
avant l’arrivée d’une excellente
choucroute garnie. Certains pour
digérer ont même esquissé quel-
ques pas de danses sous les airs
d’un virtuose de l’accordéon dia-
tonique. Que de souvenirs évo-
qués pendant ce gargantuesque
repas. A la fin de ce dernier, tous
se sont donné rendez-vous au dé-
but de l’année prochaine pour
l’assemblée générale, dont la date
reste à définir.

Retrouvailles Sortie cochonnailles 
des anciens des filiales Peugeot

Les anciens des filiales Peugeot de Belfort etMontbéliard au cours
de la journée cochonnailles. Photo René-Edouard Camilleri

Naissances
Le 10 octobre
Lylou de Grégory Jacques et de
Stéphanie Grammont ; Ethan de
Jean-Luc Marsoudet et de Lau-
rence Bonnot.
Le 11 octobre
Eden de Florian Fortier et de Sa-
loua Gammar ; Hicham de
Fouad Bou Berria et de Samira El
Karouia ; Djibril de Fayçal Timjijt
et de Nabila Messahel ; Jawad de
Samir Benmokhtar et d’Adjer ;
Saad d’Abdelhamid Belchkar et
de Tamimounte Boussof ; Ay-
man d’Ali Mekki et d’Aïcha Bous-
baa.
Le 12 octobre
Lana de Jean-Denis Becoulet et
de Marina Hill ; Baptiste de Da-
vid Gogniat et d’Elodie Petitde-
mange ; Louise d’Azouaou Zazi
et de Christelle Vivicorsi ; Halima
de Tayeb Lahouel et de Sabine
Heinrich ; Nathan de Julien Cas-
tallan et de Mélanie Demengel.
Le 13 octobre
Rose de Gilles Viatte et de Jenni-
fer Guillot ; Issa de Yohan Cour-
roy et d’Indira Syattar ; Amine de
Mohamed El Mahjoub et de Mali-
ka Lamkadmi ; Mohamed-Mehdi
de Khaled Touahri et de Sonia
Ziada ; Alyssa de Serghei Nico-
laev et d’Aliona Conea ; Nolan
d’Alexis Collin et d’Aurélie Loige-
rot.
Le 14 octobre
Mehdi de Daoud Bourouba et de
Sabah Frittis ; Hugo de Geoffroy
Annette et de Laetitia Bichet.
Le 15 octobre
Lina de Romain Chauvelot et de
Céline Didier ; Noëly de Nicolas
Ramel et de Lucille Muller.

Le 16 octobre
Paul de François Madelon et de
Marie Clément ; Akel d’Akin Ku-
run et de Yudym Adiguzel ; Maé
de Julien Boquillard et de Marlè-
ne Perrot ; Lohan de Billy Mar-
chand et d’Aude Langlois.

Le 18 octobre
Aeson de Xavier Artusi et de My-
riam Delannoy.

Décès
Le 1er octobre : Micheline Del-
haye, née Bideaux, 68 ans ; Phi-
lippe Cartigny, 63 ans.

Le 2 octobre : Jean Floerchinger,
66 ans ; Odette Heidet, née Er-
lich, 82 ans.

Le 3 octobre : Martial Bel, 92 ans.

Le 4 octobre : Antoine Galland,
86 ans.

Le 6 octobre : Michel Jacques, 65
ans.

Le 7 octobre : Gilberte Pardonnet,
née Fallard, 75 ans ; Roslie Hiller,
née Richard, 97 ans.

Le 8 octobre : Charlotte Mathey,
née Boquestal, 81 ans.

Le 9 octobre : Danièle Ferrer, née
Segret, 74 ans ; Michel Voutat, 80
ans.

Le 10 octobre : Didier Jourdet, 56
ans.

Le 11 octobre : Georges Casta-
nier, 67 ans.

Le 12 octobre : Gérard Motyl, 60
ans.

Le 13 octobre : Jeanne Grähling,
née Faivre, 90 ans.

Le 14 octobre : Jean-Pierre Pon-
cot, 69 ans.

Etat civil

La cohésion et la
solidarité entre
étudiants sont deux
notions essentielles de
la vie universitaire. Se
connaître les uns et les
autres, c’est le but de
l’intégration.

Pour marquer la fin de cette der-
nière, PMA, trois charmantes et
dynamiques étudiantes de licen-
ce Pro MOSEL (Marketing et
communication des organisa-
tions du spectacle, des événe-
ments et des loisirs) et l’UTBM
ont concocté un programme ori-
ginal.
Des surprises, de la créativité,
aucun temps mort. La première
partie de soirée, le 25 octobre, de
20 h à 23 h, sera consacrée à la
visite du patrimoine culturel de la
ville. « Les 500 étudiants que nous
attendons pour la nocturne ne pour-
ront pas se trouver au même en-
droit », précise Henri-Francis
Dufour, président délégué du pô-
le enseignement supérieur.
« Trois endroits sont prévus pour les
accueillir, à tour de rôle. » Le mu-
sée du Château, tout d’abord.
« En plus des collections à découvrir,
nous leur réservons une animation
particulière », entame Aurélie
Voltz, la directrice des musées de
la ville. « Lors d’une performance

initiée par Augustin Maurs à
20 h 30, dix étudiants choisiront
une œuvre qui deviendra le point de
départ d’une histoire. À travers ce
qu’ils raconteront, ils relieront
l’œuvre d’art à une expérience per-
sonnelle, vécue ou inventée. »
C’est tellement original que la
directrice recherche toujours des
volontaires, faute de candidats.
Pour rassurer les récalcitrants,
l’artiste présentera son projet et
guidera les « courageux » lors
d’atelierspréparatoiresentre le22
et le 25 octobre.
Le Pavillon des sciences fera

« parler » l’artiste qui sommeille
en chacun de nous avec son ate-
lier de « light painting ». Il s’agit
d’utiliser des temps de pause
longs sur un appareil reflex, four-
ni, et de jouer avec la lumière du
flash et la peinture. Enfin, le 19
présentera une performance de
Claire Serres à 21 h 45, tout en
sons. À partir de 23 h, le Moloco à
Audincourt ouvrira ses portes
pour une nuit de folie. « Seul
pourront y pénétrer ceux qui auront
été marqués d’au moins deux tam-
pons des lieux culturels », souligne
MathildeBurette, « chef »organi-

satrice en licence Pro MOSEL.
« Un DJ et un groupe, Janski
Beeeats, animeront la soirée. Un
dispositif de Capitaine de soirée sera
mis en place. Ainsi, ceux qui
n’auront pas bu d’alcool seront ré-
compensés par un pack étudiant
plein d’avantages. Des navettes se-
ront mises en place pour reconduire
les étudiants dès 4 h du matin vers
Montbéliard, Audincourt, Seve-
nans et Belfort. »
Une nocturne que les potaches
n’oublieront certainement pas.

Paul-Henri Piotrowsky

Université Nuit blanche en 
perspective pour les étudiants

Le président délégué entouré d’une partie des organisateurs. Photo Francis Reinoso

L’association « A la lueur des con-
tes » organise durant cette saison
deux conférences contées. La pre-
mière d’entre elles a lieu ce jeudi
à 20 h 30 à la médiathèque de
Montbéliard. Gratuite et réservée
à un public adulte, elle question-
nera la question du genre dans
les contes traditionnels. Elle est
animée par Mapie Caburet.

-Les stéréotypes sexuels et la
misogynie se retrouvent-ils
dans les contes ?-
Tout à fait. On les retrouve aussi
forts, voire exagérés par rapport
à la réalité. Normal. D’abord les
contes ne font pas dans la den-
telle : les choses y sont posées
et souvent de manière très crue.
Regardez par exemple les châti-
ments réservés aux belles-mè-
res, enfermés parfois dans des
tonneaux d’huile bouillante
avec des serpents ou écartelées.
C’est assez direct !
-Vous dites aussi qu’à un
premier niveau les contes
sont des miroirs de nos socié-
tés ?
-Oui, donc on va tout y retrou-
ver… y compris la misogynie.
Quels que soient les rapports
sociaux, mais aussi les rapports
entre les personnages, par
exemple à l’intérieur d’un cou-
ple, les contes n’épargnent pas
une réalité et parfois, même
souvent, la servent crûment…
Mais ce qui est intéressant est
qu’ils peuvent aider à s’en sortir
ou dumoins fournissent des clés
pour le faire.

-Par exemple ?
-Je pense à un conte chinois qui
s’appelle la rose bleue. Dans
cette histoire, le père veut ma-
rier sa fille de force. Celle-ci, qui
a tout de même un peu de liber-
té, dit d’accord mais veut que
son prétendant lui apporte une
rose bleue. Elle va repousser
tous ceux qui se présentent… et
finir par choisir celui qui lui plaît
et qui lui apporte une rose blan-
che qu’elle prétend bleutée !
-Barbe-Bleue, c’est un peu
pareil ?
-Au départ, ce conte commence
avec une femme qui choisit bien
mal son époux. Mais l’histoire
enseigne comment elle s’en
sort : en retardant par sa ruse sa
mise à mort puis en s’appuyant
sur sa famille. Les contes sont
pétris d’humanité : ils racontent
comment nous humains nous
fonctionnons avec nos sembla-
bles.
-Les contes ont aussi une
dimension plus symbolique,
masquée ?
-Ils participent de notre cons-
truction identitaire donc bien
sûr de notre représentation so-
ciale mais aussi personnelle du
masculin et du féminin. En gé-
néral, ils disent beaucoup de
choses sur la part de féminité
dans l’homme et inversement ;
les contes merveilleux, où les
métamorphoses abondent, por-
tent notamment quelque chose
d’universel.

Propos recueillis
par Sophie Dougnac

Contes Mapie Caburet invite les 
adultes dans les histoires d’enfants

Mapie Caburet raconte comment les contes sont épris d’humanité.
Photo DR

Expo-bourse philatélique
L’association philatélique Georges Cuvier organise, dimanche 28 oc-
tobre, de 9h à 17h, son expo-bourse d’automne, à l’espace Victor-Hugo.
Le club présentera une multitude de timbres de tous les pays, des
lettres anciennes et modernes, des cartes postales, des télécartes et des
vieux papiers. Plusieurs collections seront présentées, le célèbre 20
centimesnoirdu type« Ceres »premier timbre françaisémisen1849,
des thématiques sur la conquête de l’espace, les pompiers, le festival
du cirque de Monaco ainsi que des empreintes postales du pays de
Montbéliard et d’anciennes cartes postales humoristiques locales. Les
visiteurs pourront aussi découvrir la maquette du timbre à date qui
sera utilisé à l’occasion du bureau postal temporaire qui se tiendra le
1er janvier à l’espace associatif, sur le thème « Meilleurs vœux de
Montbéliard ». La carte postale présentera le kiosque sous la neige de
la place Ferrer au début du siècle, d’après une aquarelle de Viviane
Barbier. Contact auprès de Jean-Claude Nachin (03.81.91.85.50).
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